
FICHE DE PRÉSENTATION DE PROJET

TITRE : AREGOUNI

PAYS : ARMENIE

1. Le contexte

Atouts
Située à 2000m d'altitude à 10 minutes au sud d'un lac immense de 100km de long,
elle est entourée de sommets culminants à 3000 m d'altitude. La zone humide,
réserve naturelle, à proximité du lac est très prisée pour l'observation des oiseaux.
Le lac offre la possibilité de multiples activités balnéaires: voile, bateaux, baignades,
et les montagnes autour l'occasion de randonnées pédestres magnifiques. La zone
plane autour du lac permettrait également de développer des randonnées équestres,
ou des ballades en vélo.
La population est très accueillante, et désireuse de rencontres et d’ouverture.
L'artisanat local est divers: fabrication de tapis, tailleur de pierre, fromagerie... La vie
culturelle se remet en route, notamment grâce à notre coopération : groupe de
musique traditionnelle, troupe de théâtre, peut-être cinéma, fêtes diverses,
association d'amitié avec la France... La cuisine arménienne est riche
particulièrement à Vardénis où les produits viennent du potager ou de la ferme et
sont tous faits maison.
Drainant autour d'elle une trentaine de villages, elle est la capitale économique du
district (correspondant à nos sous-préfecture), et bénéficie des rares équipements
sociaux et culturels : école, collèges, lycée, hôpital, école de musique, association de
jeunes...

Faiblesses
Vardénis est une ville de 10 000 habitants, qui il y a dix ans en comptait 40 000.
L'effondrement de l'empire soviétique et la crise économique sans précédent qu'elle
a engendré ont durement touché la ville et sa population dont 80% est au chômage.
Le dépeuplement progressif sur les dix dernières années lui donne des airs de ville
fantôme...
Déconsidérée par le reste de l'Arménie, elle est de plus très mal desservie par une
route qui se détériore de plus en plus et en rend l'accès de plus en plus difficile. Sur
le trajet le plus court entre la capitale et le Khalabakh, elle n'en tire pas avantage et
rares sont les gens qui s'y arrêtent. La communication avec la capitale n'est pas
toujours facile, le téléphone ne fonctionnant pas toujours au mieux, et internet très
difficile à faire fonctionner correctement.
Ancienne zone de conflit durant la guerre avec l'Azerbaïdjan par rapport au
Kharabakh, certaines zones de montagne à proximité de la ville sont minées et
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rendent les randonnées aventurières dangeureuses et imposent de ne pas s'égarer
en dehors des sentiers battus.

2. Le projet touristique

La ville de Romans développe depuis 1994 des actions de coopération décentralisée
avec El Jem en tunisie, Taroudannt au Maroc, Beit Sahour en Palestine et Vardénis
en Arménie. La coopération avec la ville de Vardénis est officielle depuis 1994 mais a
débuté dans les faits en 1998. D'abord consacré au développement de la filière lait
grâce à la formation fournie à un fromager local et aux groupe d'éleveurs qui le
fournissaient, elle s'est ensuite élargie aux problématiques agropastorales du secteur
et à l'accompagnement technique de petits agriculteurs s'adonnant à l'agriculture
vivrière. Ces projets ont débouché sur la mise en place d'un projet de formation par
alternance aux métiers agricoles et ruraux en partenariat avec les Maisons Familiales
et Rurales dont les cours devraient débuter en janvier 2004. Parallèlement, des
projets culturels ont été organisés: cours de français tous les étés à Vardénis par une
association de la capitale arménienne qui ont connu un très grand succès et permis
la constitution d'une communauté francophile d'une cinquantaine de personnes force
de proposition et désireuse d'enrichir la coopération. Certains d'entre eux ont
notamment accueillis des jeunes français venus l'été dernier participer à un chantier
d'aménagement du parc municipal afin d'embellir la ville, accueil dont les jeunes
français comme les familles arménienne ont gardé un excellent souvenir et qui a
amené un groupe de familles de Vardénis à réfléchir à la possibilité d'accueillir à
l'avenir des touristes francophones à Vardénis.

Cette réflexion rencontrait les préoccupations des villes de Romans et Vardénis de
développer d'autres filières de développement en dehors de la filière agropastoral
pour permettre un développement harmonieux et durable du secteur.

Objectif général du projet :

- Proposer une nouvelle forme de tourisme en Arménie, proche des
habitants et organisée par eux. Impulser l’idée de tourisme équitable en
Arménie.

- Permettre aux acteurs locaux de diversifier leur activité et augmenter leurs
revenus.

- Mettre en valeur les activités locales.
- Intégrer cette région à des circuits touristiques existants.
- Permettre l’échange et le brassage culturel a Vardénis.

Notre travail s`articule autour de quatre axes principaux. Chacun de ces axes
représente un groupe d’acteurs actif pour l’accueil des visiteurs.

1 - Accueil familial chez l`habitant
2 - Découverte des savoir-faire locaux
3 - Visites de lieux historiques
4 - Activités de pleine nature



3. L’organisation locale

Pour cela une association intitulée Aregouni a été créée cette année par des familles
de Vardénis. Elle implique principalement des femmes, dont des jeunes participantes
au cours de français, désireuses de développer la rencontre et les échanges
culturels grâce à l’accueil de touristes et de faire découvrir leur pays, ses traditions,
et son patrimoine. L’association débute juste ses activités. La première année est
donc consacré à la définition du projet, des objectifs de l’association, de la
réhabilitation des sanitaires pour l’amélioration de l’accueil, et l’inventaire du potentiel
touristique de Vardénis.

3. Le partenariat

Le développement de ce projet s’inscrit dans les relations de coopération
décentralisée entre les villes de Romans et Vardénis. La ville de Romans a
notamment pris contact avec l’association Accueil Paysan pour l’encadrement du
stage d’une étudiante en ingénieurie de l’espace rural qui a accompagné la création
de l’association et la mise en place de ce projet. Accueil Paysan pourrait devenir à
l’avenir un partenaire pour l’accompagnement du projet, la diffusion de l’information
sur nos séjours etc…

Une Maison Familiale Rurale, dont l’objectif est la mise en place de formations par
alternance aux métiers du monde rural et agricole, est en cours de création à
Vardénis dans le cadre d’un partenariat avec l’Union Nationale des Maisons
Familiales Rurales d’Education et d’Orientation. Elle débutera ses formations en
janvier 2004. Elle sera un partenaire précieux pour la professionnalisation des
acteurs de l’association grâce à la création d’une filière de tourisme rural.

Les projets de coopération décentralisée impliquent deux autres associations
romanaises : l’Amicale des Arméniens de Romans et Bourg de Péage et l’association
Romans International qui vont organiser à partir de 2004 en partenariat avec
Aregouni des séjours découvertes de l’Arménie pour leurs adhérents. Ces séjours
seront proposés à des petits groupes afin de préserver la qualité de l’accueil, et
s’inscriront dans les liens qui unissent déjà les deux villes.

L’association Aregouni recherche d’autres partenaires directement impliqués dans le
tourisme solidaire afin de profiter de leur expérience, et également des associations
françaises qui font la promotion de séjours.

6. Les résultats

Le projet en est à ses débuts. L’association a été créée, des propositions de séjours
définis, des outils de communication élaborés. Les membres ont accueillis les
premiers visiteurs ayant trouvé la plaquette à l’office de tourisme cet été. Il n’est pas
possible pour l’instant de définir les retombées.



7. Les difficultés

L'isolement de Vardénis, le manque d'infrastructures nécessitent une coordination
centralisée de certains éléments pour permettre aux habitants de Vardénis
d'accueillir des touristes. En effet les problèmes de communication, l'état des routes
rendent difficile l'accès. Le développement très minime du transport public et peu
développé du tourisme rendent difficile un tourisme qui ne serait pas pris en charge
par des tours opérateurs.

Le problème qui se pose est alors la maîtrise locale du projet :
- les tours opérateurs locaux à part une agence familiale fonctionnent sur une logique
de profit.
- convaincre et fidéliser des tours opérateurs nécessite la régularité de la qualité des
prestations offertes
- beaucoup d'activités pour être développées nécessitent un accompagnement
professionnel, randonnées pédestres ou équestres, qui existe très peu : la marche
n'est pas dans la culture locale, il n'existe pas de cartes,...
- sans une communication importante, ce projet risque de n'avoir aucun impact et de
ne pas connaître de développement

Les besoins en terme de professionnalisation de certains secteurs, les garanties à
trouver, la nécessité de créer une coordination extérieure à la ville pour l'organisation
de voyages, demandent du temps et des compétences. A côté de cela, il faut gérer
l'impatience des locaux, leur envie de débuter vite pour concrétiser leur réflexion,
mieux comprendre les attentes des touristes, se confronter et apprendre de
l'expérience...

Quelques expériences d'accueil chez l'habitant ont commencé en Arménie qui ne se
sont pas développés faute de suivi sur place. Il  existe une ou deux associations
d'écotourisme, une ou deux associations de guides de montagne (mais quelle
législation? etc...)

Il semble nécessaire de réfléchir en parallèle à ce qu'il serait possible de développer
en France pour faire cette proposition d'un tourisme en Arménie, différent de celui qui
se pratique aujourd'hui principalement constitué par la diaspora, qui va rarement à la
découverte des coins les plus reculés, à part les jeunes un peu téméraires, les
associations et voyages thématiques organisés: aventure, trekking, etc...

8. Les perspectives

Ce projet va évoluer doucement, aux rythmes de sensibilisation des habitants peu
habitués à ce type d’accueil, de diffusion de l’information dans les réseaux qui
restent à créer car l’offre dans ce type de tourisme est encore très limitée en
Arménie.

A court terme, le projet n’a pas l’ambition d’être une source unique de revenus des
habitants mais de leur assurer un complément pour mieux vivre. Il a pour objectifs le
désenclavement socioculturel de la ville, en développant les échanges culturels, et
donnant l’envie aux habitants qui sont impliqués de valoriser leur ville, leur culture,
leur patrimoine, piliers du développement local.



La ville de Romans va accompagner cette dynamique en soutenant des projets
structurants dans les domaines de l’aménagement urbain, de l’environnement et de
la santé avec la municipalité de Vardénis.

A moyen terme, un vaste programme de lutte contre la pauvreté et de protection de
la biodiversité est mis en place par le ministère de l’environnement soutenu par la
Banque Mondiale concernant notamment le district de Vardénis. Il aura notamment
vocation à soutenir des projets de préservation de la réserve naturelle à proximité de
Vardénis, avec pour objectif de développer le tourisme. Les actions menées en ce
sens aura sans doute un impact sur le taux de visite de la région par les touristes.

Le plus long terme dépend de nombreux facteurs indépendants de la volonté de
l’association. Il s’agit en effet de la stabilité politique et de l’éventuel résolution du
conflit du Kharabakh, de l’amélioration de la situation économique qui aura des
répercussions directes sur l’attractivité de l’Arménie et l’amélioration des conditions
de vie des habitants.
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